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C e numéro 251 du magazine 
municipal est empreint pour moi 
d'une émotion toute particulière. 

C’est le dernier du mandat. C’est aussi 
mon dernier édito, après deux mandats 
en tant que maire de Lannion. 
À vous tous, Lannionnaises et Lannion-
nais, je transmets l’état d’esprit qui a 
marqué mes années en politique : unir 
plutôt que diviser. Au quotidien, j’ai mis 

au service de ma fonction ma sincérité et mon sens de l’autre.
Je peux vous le dire : être maire est un engagement total, un 

"sacerdoce". Cette fonction vous absorbe tout le temps, elle 
exige une disponibilité constante. Si je l’ai acceptée et exercée 
avec passion, c'est que j'aime profondément Lannion.
Cet amour de notre ville, je le retrouve aussi chez les bénévoles 
lannionnais. Et cela résonne avec l’objet du Grand Angle de ce 
numéro : l’engagement pour le collectif, au sein des associa-
tions. Je suis fier de laisser une ville dont le socle du bien vivre 
ensemble est solide.

Bien à vous,
Paul Le Bihan

A r c’hannadig-kêr-mañ, an niverenn 251 anezhañ, zo fromus-tre 
evidon-me. An hini diwezhañ eus ar respetad eo. Ma fennad-stur 
diwezhañ eo ivez goude daou respetad evel maer Lannuon.

Ganeoc’h-c’hwi holl, Lannuonadezed ha Lannuoniz, e laoskan 
an dro-spered en deus merket ma bloavezhioù tremenet e bed ar 
politikerezh : gwelloc’h unvaniñ evit dispartiañ. Graet em eus bemdez 
war-dro ma c’harg gant onestiz ha soursi ouzh ar re all.
Gallout a ran lavaret deoc’h ec’h eo bezañ maer ur gwir engouestl da 
vat, unan "sakr" zoken. Un debr-amzer eo pa ranker bezañ dibres ordin. 
Ne’m bije ket sammet ar garg-se gant entan paneve on tomm ouzh 
Lannuon, korf hag ene.

Adkavout a ran ar garantez-se evit Lannuon e-mesk an 
dud a-youl-vat amañ. Ha degouezhañ a ra mat gant 
tem ar Sell Hollek en niverenn-mañ ivez : reiñ bec’h evit 
mad an holl, er c’hevredigezhioù. Fier on abalamour 
ma laoskan, war ma lerc’h, ur gêr hag a zo kreñv gant 
spered ar bevañ mat asambles. 

A-wir-galon,
Paul Le Bihan

Édito
Pennad-stur 
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Certains articles de ce 
magazine sont résumés  
en Français facile. C'est 
un langage simple et 
accessible à tous. Ces 
résumés sont indiqués 
par le logo ci-dessus.

Si vous habitez Lannion et 
ne recevez pas ce magazine 
municipal, contactez La 
Poste au 3631.



 A R  S K E U D E N N  l  L ‘ I M AG E

 
L’image
Un Noël très joyeux !

S amedi 13 décembre, à l’occasion du 
lancement des animations de Noël à 
Lannion, la foule était au rendez-vous ! Sous 

le soleil de l’après-midi et jusqu’à la tombée de 
la nuit, les animations se sont succédé au son 
des fanfares et batucadas qui accompagnaient 
l’arrivée du Père Noël. La féérie a ravi petits et 
grands, qui se sont rassemblés pour la déambu-
lation finale dans les rues illuminées jusqu’à la 
première projection de l’histoire d’Odin sur les 
façades de la place du Général Leclerc, noire de 
monde. La soirée s'est achevée autour du village 
de Noël, sur les quais, avec un vin chaud et des 
glissades sur la patinoire… 
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Choisir un projet artistique 
à l’école de Pen ar Ru
Mardi 9 décembre
L’école de Pen ar Ru a été lauréate du budget par-
ticipatif en juin dernier, avec 10 000 € attribués pour 
la réalisation d’une fresque artistique sur les murs de 
l’école. En décembre, les enfants et les adultes travail-
lant à l’école ont voté pour leur projet préféré parmi les 
propositions de 7 artistes. C’était aussi l’occasion, à 
quelques mois des élections municipales, de travailler 
sur le vote avec bulletins secrets, urne et dépouille-
ment ! Trois artistes ont été plébiscités, le choix définitif 
revenant aux élus de la commission Cadre de vie : c'est 
le projet de Rise qui a été retenu !

 

Stop aux violences faites aux 
femmes - Mardi 25 novembre 
C’est dans le cadre du Festival des Solidarités et à l’occasion de 
la journée mondiale contre les violences faites aux femmes qu’un 
collectif s’est rassemblé sur l’esplanade d’Aiguillon, à l’initiative 
de l’association Mouv’elles et du CCAS. 107 féminicides en 2024 
sur des femmes de 15 à 94 ans, c'est 11% de plus qu'en 2023. 
En signe de solidarité, toutes les personnes présentes se sont 
donné la main pour danser en ronde.

Adkoaniañ asambles 
Sadorn 20 a viz Kerdu   
Troet e oa sal an Ursulinezed e leurenn dañs evit Adkoaniañ 
asambles ! Ar wech-mañ e oa bet lakaet al luc’hvannerioù 
war elum hag amplaet ar sonerezh evit kas anezhi evel zo 
dleet. Ouzhpenn 150 den, familhoù dreist-holl, o doa graet 
o mad eus an endervezh-se, lakaet dindan sin ar genskoa-
zell : atalieroù krouiñ, adverenn, poltredoù gant Tad-kozh an 
Nedeleg ha kement zo. Deuet e oa an abadenn vrav-se da wir 
gras d’un hanter-kant bennaket a dud a-youl-vat hag o doa 
roet bec’h asambles gant ar c’hreizennoù sokial, Domicile 
Action Trégor, KOSG hag ar Mererezh-karter.

Résumé : 150 personnes se sont retrouvées pour une 
après-midi festive, dansante et créative, à l’occasion des Réveillons 
partagés organisés par les partenaires sociaux et le CCAS.

Repas des aînés
Dimanche 25 janvier
Dans la salle des Ursulines, 370  
Lannionnais et Lannionnaises de 
73 ans et plus se sont retrouvés 
pour un repas dansant à l’occasion 
de la nouvelle année avec la 
municipalité et le CCAS. C'est 
100 convives de plus que l'année 
dernière, autant de personnes qui 
ont préféré venir au repas plutôt 
que de recevoir un panier garni.

Vœux du maire 
Vendredi 16 janvier 
Dans une salle sobrement 
décorée de tons orangés, à 
l’image de la carte de vœux de 
la Ville pour 2026, le maire Paul 
Le Bihan a adressé ses derniers 
vœux de bonne année aux parte-
naires. 
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L'actu
L ‘  AC T U  l  K E L E I E R  

Un budget construit 
dans un contexte 
incertain
L e budget 2026 sera voté le 6 février, juste avant les élections 

municipales de mars 2026 (ce numéro du magazine 
municipal a été imprimé fin janvier et est distribué la même 

semaine que ce vote du budget). Il aura avant tout vocation à 
assurer les équilibres financiers pour l’année à venir, tout en 
permettant d’achever les opérations d’investissement en  
cours, notamment les travaux de l’avenue de la Résistance  
(sécurisation des voies piétonnes et cyclables) et ceux de  
la future Imagerie dans l’Hôtel de Tonquédec. Arrivant en fin de 
mandat de l’équipe municipale, le budget 2026 ne prévoit pas 
de nouveaux investissements conséquents.

Avant de voter pour le budget en février, les membres du 
conseil municipal se sont vu présenter le Débat d’Orientations 
Budgétaires (DOB) le 15 décembre 2025. Cette séance du 
conseil donne aux élus les grandes orientations (évaluation des 
recettes et des dépenses) et le contexte dans lequel est construit 
le budget. Le DOB vient éclairer le futur vote des élus.

Comme l’an dernier, le cadre national n’est pas propice à la  
construction sereine du budget. En effet, le Parlement pour-
suivant toujours l’examen du projet de loi de finances (en janvier 
2026), les incertitudes se répercutent sur les collectivités. Dans 
tous les cas, cette loi de finances 2026 devrait encore une fois 
être défavorable aux collectivités, avec des économies réclamées 
pour le redressement des comptes publics, bien que Lannion et 
Lannion-Trégor Communauté seront moins mises à contribution 
que la moyenne. 

Malgré ce contexte et des marges de manœuvre étroites, 
l’équilibre financier est atteint pour le Débat d’Orientations 
Budgétaires, et ce sans augmentation d’impôts. Le budget de 
fonctionnement devrait s’équilibrer à 31 millions d’euros, 
celui d’investissement à 7 millions d’euros. 

• ��Avant de voter le budget le 6 février, le conseil municipal a pris connaissance 
des grandes orientations financières le 15 décembre dernier.

• ��Ce budget de fin de mandat assure l’équilibre financier pour l’année 2026, 
sans prévoir de nouveaux investissements importants.

 K E L E I E R  l  L ‘  A C T U 
 S E L L  H O L L E K  l  G R A N D  A N G L E
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Vie associative : 
s’engager pour le collectif 

Buhez ar c’hevredigezhioù : 
reiñ bec’h evit mad an holl

E
n créant des associations, en s’y inves-
tissant, en y proposant des activités, en 
y développant l’emploi, des citoyens 
agissent collectivement sur le territoire. 

À Lannion, environ 400 associations participent 
au dynamisme de la ville et du Trégor. Tour 
d’horizon d’une vie associative riche et diverse.G

ra
nd

 
an

gl
e

La réhabilitation de l’Hôtel de Tonquédec est l'un des derniers chantiers du mandat, pour 
lequel des crédits ont été votés au budget 2026.

Les principaux 
investissements 
 
Fin des chantiers engagés 	  
•Hôtel de Tonquédec 
•Avenue de la Résistance 

Chantiers récurrents 		
•Entretien de la voirie 
•�Rénovation énergétique  

des bâtiments 

Nouveau chantier
•�Installation de plusieurs associations 

au 1er étage du restaurant  
universitaire (CROUS)



G R A N D  A N G L E  l  S E L L  H O L L E K  
 S E L L  H O L L E K  l  G R A N D  A N G L E

Une association, c’est quoi ?
C’est l’article 1 de la loi du 1er juillet 1901 qui la définit : 
« l'association est la convention par laquelle deux ou plusieurs 
personnes mettent en commun, d'une façon permanente, leurs 
connaissances ou leur activité dans un but autre que  
de partager des bénéfices. » La gestion désintéressée de  
l’association induit le fait qu’il n’y ait ni recherche de profit  
ni partage de bénéfices : c’est ce qu’on appelle le « but non 
lucratif » d’une association. 

En Bretagne, on compte pas moins de 80 000 associations 
actives et plus de 700 000 bénévoles (un Breton sur 4). À 
Lannion, 400 associations font vivre le territoire par leurs 
actions, dans tous les domaines. Vous pratiquez le tennis 
en club ? Votre enfant part en classe verte cette année ? Il 
prend des cours de bombarde, pendant que vous prenez des 
cours de breton ? Vous allez voir un spectacle de cirque sous 
chapiteau ou un concert de chant lyrique ? Vous participez à 
une manifestation contre les violences faites aux femmes ? 
Toutes ces activités, comme bien d’autres dans les domaines 
de la protection de l’environnement, des solidarités, des 
sciences, de la réduction des inégalités et de la précarité, sont 
possibles grâce aux associations et aux bénévoles qui les 
animent. 

Donc oui, quand 87 % des Français pensent que les associa-
tions sont l’un des principaux acteurs d’une vie locale riche 
et dynamique (sondage IFOP), ils sont très certainement dans 
le vrai. Le Mouvement associatif de Bretagne le soutient : « Le 
réseau associatif est un véritable atout de cohésion sociale et 
de développement de la Bretagne. » 

E
nviron 13 millions de bénévoles, soit près d'un quart des 
Français, mettent leurs compétences, leur temps
et leur engagement au service des autres. Ils constituent 
le socle indispensable à la dynamique associative, sans 

lequel les 1 400 000 associations en activité n’existeraient pas. 
Le bénévolat est une implication personnelle et volontaire au 
service d’intérêts collectifs, un capital humain comme première 
ressource de l’association. 

Si les bénévoles ne sont par définition pas rémunérés, il  
est toutefois intéressant de quantifier leur travail mené gra-
tuitement. Cette valorisation permet de rendre compte de la 
valeur ajoutée et de l’utilité sociale du bénévolat. Deux chiffres 
de l’INSEE : les 21 millions de participations bénévoles (une 
personne peut s’investir dans plusieurs associations) représen-
tent un volume de travail de l’ordre de 587 000 emplois en 
équivalent temps plein, dont un tiers dans le domaine du sport. 

 
Renouveler la gouvernance
On peut distinguer trois types de bénévolat : 
•�le bénévolat ponctuel, pour l’organisation d’une manifestation 
par exemple,

•�le bénévolat de compétence (je sais faire cela, je peux y 
consacrer du temps),

•�le bénévolat de gouvernance, pour la gestion de l’association.

« Les bénévoles ponctuels ou de compétence sont assez 
nombreux, mais beaucoup d’associations nous disent avoir du 
mal à renouveler leur gouvernance », remarque Anaïs Alasseur. 
Jean-Jacques Monfort, président d’Émeraude i.d., le confirme : 
« Au club de foot, à l’amicale laïque, on s’y engage car on y a 
un intérêt direct, nos enfants en profitent. Pour une association 
comme Émeraude i.d., il n’y a pas cette dimension, et trouver 
des administrateurs est plus difficile. » Il a le même discours que 

• En Bretagne, il y a 80 000 associations. Il y en a 400 à Lannion.
• Elles proposent des activités très variées dans divers domaines : le sport, la culture,  
   les solidarités, l’environnement...
• Ce sont des personnes bénévoles qui s’occupent des associations : elles offrent leur 
   temps et leurs compétences pour une action collective.
• Les associations participent grandement au dynamisme de la vie locale.

Les associations 
dynamisent la vie locale

Le bénévolat, 
ressource 
collective

Des réalités très diverses 
« C’est vrai à Lannion mais aussi ailleurs : il y a de plus en plus 
d’associations. Nous constatons que de nouvelles associations sont 
créées chaque année, mais peu arrêtent leur activité », remarque 
Anaïs Alasseur, chargée de mission Vie associative à la Ville. Elles 
sont ancrées localement ou rayonnent à l’échelle de Lannion-Trégor 
Communauté voire du département ou au-delà, elles peuvent aussi 
être des antennes locales d’associations nationales, comme les 
Restos du Cœur ou France ADOT pour le don d’organe, elles peuvent 
avoir une vingtaine d’adhérents comme plus de 700, fonctionner 
seulement avec des bénévoles, avec un ou une salariée, ou encore 
300 salariés comme Émeraude i.d… « Au final, quand on parle de la 
vie associative, cela représente des réalités très diverses d’une asso-
ciation à l’autre, mais ce qui est certain, c’est que cela représente 
une vraie richesse pour la ville et pour les habitants du territoire », 
conclut Anaïs Alasseur. 

Guillaume Leroux, co-président de Trégor Bicyclette : « Il faut aller parler 
aux gens, les solliciter, leur proposer de s’engager. » 
Anaïs Alasseur le remarque au contact des associations lannion-
naises : « Les modes d’engagement changent. On s’engage toujours, 
mais peut-être sur des missions plus courtes, avec moins de  
contraintes. Les associations doivent s’y adapter, et ce n’est pas 
toujours facile. » Des associations réfléchissent à leurs modèles de 
gouvernance notamment : décisions partagées, co-présidences, etc. 
Répondre à ces nouveaux modes de fonctionnement est un nouvel 
enjeu pour les associations. 

S'engager autrement
Le bénévolat n’est pas la seule façon de s’investir dans le milieu 
associatif : adhérer à une association est aussi un geste d’engage-
ment, que ce soit pour soutenir une cause ou participer aux activités 
de l’association. En 2020, 20,5 millions de personnes étaient 
adhérentes ou participaient à une association. Quatre enfants sur dix 
étaient inscrits dans un club ou une association sportive ou culturelle.

►Sources : Guide du bénévolat du Ministère des Sports, de la Jeunesse, et de la vie associative / 
INJEP / INSEE / Mouvement associatif de Bretagne

Chiffres 2024 
En France 
1,4 millions d'associations actives 
45 % des associations dans le sport  
ou la culture
1,8 millions de salariés
13 millions de bénévoles
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Une équipe bénévoles mécanos de Trégor Bicyclette est présente chaque semaine pour l’atelier 
d’auto-réparation de vélos.

Cet été, les bénévoles de l’association Lanvie ont organisé une course de caisses à savon à Ker 
Uhel : un grand succès pour cette première !

«  Je trouve ça incroyable et passionnant de 
pouvoir se regrouper, partager une passion 
commune et porter des projets collectivement. » 
Mélina Le Bour, 

           présidente de Culture Mosaïque

 S E L L  H O L L E K  l  G R A N D  A N G L E

« Depuis 20 ans, j’ai acquis des 
compétences énormes au travers de 
mes activités bénévoles, très complé-
mentaires avec mon travail. » 

             Guillaume Leroux, co-président 
           de Trégor Bicyclette

En Bretagne
79 000 associations, dont 9 000  
employeuses
44 % dans le secteur social
104 000 emplois
+ 9000 emplois en 10 ans
700 000 bénévoles
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L
e service Vie associative de la Ville est un partenaire incontournable pour 
les associations lannionnaises. Labellisé Guid’Asso, il est un guichet 
unique pour toutes les questions qu’un bénévole associatif peut se poser 
et apporte un soutien, qu’il soit administratif, logistique ou financier.

« Au préalable, il y a toujours une rencontre entre les porteurs de l’association 
et le service Vie associative de la mairie. Cela nous permet de nous connaître, 
de comprendre le projet de l’association. Si celui-ci est en accord avec le 
programme politique de la Ville et respecte quelques conditions, alors un parte-
nariat est mis en place », explique Anaïs Alasseur. L’association doit en effet avoir 
un fonctionnement démocratique, elle doit être ouverte au plus grand nombre, 
avec un projet d’intérêt général et sans vocation économique.

Conseils et subventions
Le partenariat permet ensuite aux associations de bénéficier de divers services :
•�le guichet unique Guid’Asso
•�un portail numérique dédié (annuaire, communication, demande de matériel 
ou de subvention)

•�la mise à disposition de salles municipales
•�la mise à disposition de matériel (tentes, tables, bancs...)
•�le soutien à l’évènementiel (volet réglementaire, arrêtés et communication)
•�l’organisation du forum des associations en septembre (60 associations 
présentes)

•�du conseil dans tous les domaines de l’association. 

En 2025, la Ville a versé 672 000 € de subventions à 153 associations. Cela 
concerne leur fonctionnement, les appels à projets et les aides à l’emploi. 
Par ailleurs, propriétaire des infrastructures, la Ville prend à sa charge les 
dépenses de fonctionnement (chauffage, eau, électricité) ainsi que d’entretien 
des bâtiments, autant de frais qui ne pèsent pas sur les associations.

► �Contact : Anaïs Alasseur au 02 96 46 64 32 ou anais.alasseur@lannion.bzh
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Le Forum permet aux associations de se faire connaître du public.

La Ville, partenaire 
pour les associations

C
réée il y a 20 ans pour défendre le vélo au quotidien, 
Trégor Bicyclette a vu le nombre de ses adhérents 
augmenter depuis le Covid pour atteindre plus de 
500. La moitié vient de Lannion, l’autre des autres 

communes de Lannion-Trégor Communauté, territoire de 
l’association. Trégor Bicyclette développe de multiples actions : 
école de remise en selle pour les adultes, atelier d’auto-réparation 
pour savoir entretenir son vélo, participation aux politiques de 
mobilité de l’agglo et de la Ville, etc. « Nous avons développé 
une vraie expertise sur le vélo et tout ce qui gravite autour. Un 
groupe de 8 bénévoles, par exemple, est en lien avec la Ville de 
Lannion pour la mise en place d’aménagements cyclables, de 
leur conception à leur réalisation », souligne Guillaume Leroux, 
co-président avec Christelle Levrard. 

Il y a 5 ans, les statuts de l’association ont été revus, laissant place 
à une co-présidence mixte et visant un conseil d’administration 
à parité homme-femme. L’adhésion, toujours fixée à 5 €, se veut 
accessible à tous. Et depuis 4 ans, l’association investit un local 
sur le boulevard d’Armor, mis à disposition par Terres d’Armor 
Habitat : « c’était un choix de rester à Ker Uhel, pour défendre 
la mobilité du quotidien ainsi que les co-bénéfices du vélo : 
économie, environnement, mais aussi santé », souligne Christelle 
Levrard. Très bien identifiée sur le territoire et souvent sollicitée, 
l’association peut compter sur une trentaine de bénévoles actifs. 
Pour autant, « notre objectif désormais serait de trouver les moyens 
de devenir employeur ou de s’associer avec d’autres structures 
pour créer un emploi », lance Guillaume Leroux. 

« 
C’est avant tout un club sportif », pose Philippe Moreau, 
président de Trégor Sauvetage Sportif et Secourisme (T3S). 
« Nous accueillons des jeunes de 8 à 18 ans environ, 
quelques adultes également, pour pratiquer le sauvetage 

sportif, une discipline venue d’Australie qui mêle nage et 
course à pied et se pratique en loisir ou en compétition, sous 
la houlette d’une fédération nationale. » Les entrainements, 
dispensés bénévolement toute l’année par Sylvain Chastagner, 
ont lieu sur la plage de Trestel et en piscine. Le club propose 
aussi des stages de découverte l’été pour les jeunes, sur 
trois jours. Si ce sport, encore confidentiel, a une dimension 
ludique, il prépare également à devenir secouriste. « C’est le 
second volet du club : nous sommes agréés pour dispenser 
les formations de sauveteur et secouriste. Le BNSSA est un 
diplôme qui permet de surveiller les plages et piscines. Il 
s’adresse plutôt à des jeunes de 18 à 25 ans, qui deviennent 
ensuite sauveteurs sur les plages du Trégor », note Sylvain 
Chastagner. Car T3S gère aussi la surveillance des plages 
de Trestel, Beg Léguer et Trébeurden, en convention avec les 
mairies. « Les sauveteurs sont rémunérés par les communes, 

C
ulture Mosaïque est née en 2023 
pour promouvoir la culture au sens 
large et en particulier les musiques 
actuelles, via des ateliers, des 

concerts, un studio d’enregistrement et un 
dispositif d’accompagnement des jeunes 
musiciens. « Notre première motivation, 
c’était d’ouvrir un studio accessible à 
tous à Lannion. Il y avait un manque sur 
les musiques actuelles », explique Mélina 
Le Bour, présidente de l’association. Les 
bénévoles se sont d’abord mobilisés sur 
l’organisation d’évènements, notamment au 
Pixie. Ils ont ainsi fédéré un réseau d’artistes 
et une soixantaine d’adhérents pour ensuite 
développer leurs activités.

« J’ai découvert le milieu associatif en 2021 
à Bordeaux, explique Mélina Le Bour. J’ai 
trouvé incroyable et passionnant de pouvoir 
se regrouper, partager une passion commune 
et porter des projets collectivement », dit-elle. 
Auto-entrepreneur dans l’évènementiel, elle 
ne compte pas son temps pour l’association : 
« C’est hyper engageant, ça prend beaucoup 
de temps, mais je le fais parce que cela  
me plaît. » Elle partage le bureau de l’asso-
ciation avec cinq autres personnes. Parmi 
la soixantaine d’adhérents, il est facile de 
trouver des bénévoles pour les évènements. 
« Mais quand il s’agit de tenir l’asso, c’est 
beaucoup plus difficile ! », confirme la 
présidente. Comme pour beaucoup d’autres 
associations, les prochains objectifs visent à 
fédérer davantage sur la gouvernance, voire à 
recruter une personne salariée.

Prochain évènement de Culture Mosaïque : 
une session de moulage sur mesure de pro-
tections auditives. Rendez-vous le 21 février à 
14h dans les nouveaux locaux de l’asso,  
13 allée du palais de Justice. 

Trégor Bicyclette
Culture 
Mosaïque

Christelle Levrard s’est investie dans d’autres associations 
avant Trégor Bicyclette. « Pour moi, il y a un tempérament 
d’engagement. Cela fait partie de moi, défendre des choses 
qui me tiennent à cœur. » Arrivée comme adhérente, 
Guillaume Leroux l’a sollicitée pour prendre la co-présidence. 
Pour lui, il n’y a pas de secret : il faut aller parler aux gens, 
leur proposer de s’engager, et le plus possible en binôme 
pour partager la charge de travail. Lui, par ailleurs, est engagé 
dans de multiples structures collectives. « Depuis 20 ans, j’ai 
acquis des compétences énormes au travers de ces activités 
bénévoles, très complémentaires avec mon travail. Cela me 
donne un équilibre. L’association, c’est un lieu de satisfaction, 
même si c’est aussi un lieu de dépense d’énergie. »

mais nous nous chargeons du recrutement et du fonctionne-
ment des postes de secours », précise Philippe Moreau.
 
Philippe Moreau a pris la présidence du club en 2012, suite 
à la démission du bureau précédent. « C’est un sport trop 
sympa, très adapté à notre territoire, utile : l’association ne 
pouvait pas juste s’arrêter ! », dit-il. L’asso est repartie avec 
une philosophie commune : proposer ce sport aux jeunes 
enfants, les former physiquement, leur faire découvrir le 
monde marin, la côte, la météo, la topographie, pour ensuite 
les emmener, s’ils le souhaitent, vers la formation profession-
nalisante. Président depuis 15 ans, il passerait bien la main 
mais peine à trouver quelqu’un pour prendre la suite. Certes 
il faut rencontrer des élus, mener quelques batailles parfois… 
« Nous sommes une petite asso, avons besoin de moyens 
techniques pour développer nos activités, mais voulons aussi 
nous assurer d’avoir assez d’adhérents pour les rentabiliser. 
C’est un équilibre pas toujours facile à trouver », concluent 
les deux bénévoles.
 

Trégor Bicyclette a lancé il y a 10 ans le Challenge Tout à Vélo, qui a essaimé dans une 
douzaine de villes bretonnes. Ici, la parade d’ouverture du challenge 2025.

Trégor Sauvetage et secourisme
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◄ Retrouvez le 
portrait video de 
Culture Mosaïque 



 S E V E L  A  R I T  L A N N U O N  l  V O U S  FA I T E S  L A N N I O N
G R A N D  A N G L E  l  S E L L  H O L L E K  

Soizic Coint s'investit auprès de nombreuses associations et structures, 
toujours dans l'idée de faire des rencontres et donner un coup de main.

O
n la croise presque chaque jour au centre social 
L’Horizon, à Ker Uhel où elle réside depuis 2018. 
Elle vient dire bonjour, discuter 5 minutes avec 
les personnes qui sont là, même quand elle n’a 

rien de particulier à y faire. Ce sens du contact humain, 
elle l’a peut-être hérité de ses nombreuses années derrière 
les guichets de La Poste. « J’ai travaillé 45 ans aux PTT. 
Le service public, c’est pour moi une vraie valeur, que j’ai 
transmise à mes deux fils postiers. Je pense que c’est par 
les actions qu’on mène qu’on sensibilise nos enfants à des 
valeurs chères, plus que par les mots », dit-elle en souriant.

Et l’action, Soizic connaît bien. Si elle n’a pas souvenir de 
s’investir dans la vie locale quand elle habitait Paris, cela a 
commencé au début des années 80, quand elle est arrivée à 
Camlez pour tenir le guichet de La Poste. « J’ai commencé à 
la bibliothèque, puis l’amicale laïque est venue me chercher. 
En 89, en 95 et en 2001, j’ai fait trois mandats à la mairie, 
aux affaires scolaires et à la jeunesse. Aujourd’hui, même 
si je n’y habite plus, je suis toujours bénévole au comité 
des fêtes de Camlez ! » De son expérience d’élue, elle tire 
beaucoup de bénéfices : « J’étais assez réservée. Prendre 
la parole en public, rebondir dans une conversation, c’est 
enrichissant et cela donne confiance. » 

Bénévole tous azimuts
Aujourd’hui, à Lannion, elle s’investit au P’tit café d’Ar Santé, 
est secrétaire du club Questions pour un champion, aide à 
l’organisation des Réveillons partagés et d’autres animations 
du centre social, elle s’est rendu au Comité de pilotage des 
centres sociaux à St Brieuc à plusieurs reprises, a préparé les 
sorties pour les habitants pendant deux ans et s’est formée 
aux premiers secours en santé mentale cette année...  

Infatigable au service des autres, Soizic ? « Non, je m’investis en 
fonction de ce que je peux donner en temps et en énergie. Je connais 
mes limites, et tout ça doit rester un plaisir », dit-elle. Et d’ailleurs, 
quand elle présidait l'asso des jardins partagés de Lannion, des soucis 
de santé l’ont amenée à lever le pied. « Le centre social a été très à 
l’écoute et m’a épaulée. Depuis, une profonde confiance s’est installée 
entre nous, c’est important. » Céline Rémy-Bossard, responsable 
du centre social, ne dit pas autre chose : « Nos bénévoles, on ne 
les sollicite pas pour qu’ils nous aident. Ils arrivent d’abord en tant 
qu’usagers, ils participent à une activité, puis on les accompagne pour 
qu’ils prennent leur place dans la vie du quartier et, s’ils le souhaitent, 
en devenir acteurs. Et quand, comme Soizic, les habitants proposent 
leur aide sur une animation, c’est qu’on a réussi ! » Et Soizic de 
confirmer : « Ici, rien n’est jamais imposé. »

Tisser des liens
Que ce soit dans un bourg comme Camlez, où Soizic et sa famille 
« se sont sentis accueillis », ou dans une ville comme Lannion, où 
les membres du P’tit café d’Ar Santé ont provoqué la première d'une 
longue série de rencontres, Soizic continue de tisser les liens qui 
lui sont chers. « Je suis attachée aux gens, au tissu local », dit-elle. 
Rencontrer l’autre, rendre service, participer à la vie de son quartier ou 
de sa ville, c’est ça cultiver le lien social.   

Soizic Coint, 
le lien social 

ancré au cœur 

Vous 
faites 

Lannion

L
es Lannionnaises est une association de l’ENSSAT lancée il y a 4 ans  
dans le but de lutter contre les inégalités de genre, dont la précarité 
menstruelle, et pour l’accès aux sciences des jeunes femmes. Évènements 
et ateliers sont organisés pour les 70 adhérents : sensibilisation pour 

Octobre rose, distribution gratuite de culottes menstruelles, atelier self-défense, 
co-organisation de la soirée Up de Noël avec les autres associations étudiantes 
de Lannion… « Les actions pour sensibiliser les jeunes filles aux formations 
scientifiques sont plus difficiles à mettre en place, mais l’an dernier, avec l’asso-
ciation Nous Toutes, nous avons présenté nos parcours scientifiques auprès de 
collégiennes », note Lucie Bihet, présidente des Lannionnaises.
Elle raconte : « J’ai toujours été engagée pour la cause féministe, mais pas dans 
des associations. Avec mon parcours scolaire dans l’informatique, j’ai évolué 
dans un univers très masculin : au lycée, en prépa, et encore à l’ENSSAT où 
nous ne sommes que 15 à 20 % de femmes ». En intégrant l’ENSSAT, Lucie s’est 
tout de suite engagée dans cette association qui porte des valeurs féministes. 
Elles sont quatre à tenir le bureau des Lannionnaises. Deux d’entre elles ont fait 
de cet engagement leur projet de sciences humaines : « Notre investissement 
associatif est valorisé dans notre formation, et cela nous libère des heures pour 
travailler sur l’asso ». Parce que oui, porter une association, c’est du travail, 
notamment en début d’année : déclarations, assurances, banque, partenaires… 
« En tant qu’étudiantes, on n’a pas forcément l’habitude de ces tâches  
administratives. C’est vraiment formateur ! », se réjouit Lucie Bihet, ravie de  
cette première expérience associative. 

A
vec ses 300 salariés, Émeraude i.d. est sans doute  
l’association qui génère le plus d’emplois dans le Trégor. 
Elle se structure en deux pôles : une entreprise adaptée 
(qui salarie des personnes handicapées dans les secteurs 

de la restauration, de la construction et fabrication de produits en 
bois, de la propreté, des espaces verts), un pôle social et médi-
co-social (avec un ESAT, un centre de formation et une structure 

d’accueil et d’insertion pour une quinzaine de jeunes) et 
des services supports pour piloter ces missions (ressources 
humaines, finances, communication, qualité…). « Sur 300 
salariés, environ 170 ont une Reconnaissance de Qualité 
de Travailleur Handicapé », précise Christophe Rochcongar, 
directeur général. « Émeraude i.d. est une association 
innovante sur le modèle d’inclusion et la mixité des publics. 
Nos salariés travaillent en milieu adapté, mais nous les accom-
pagnons aussi vers le milieu ordinaire. »

Pour porter ces valeurs, il faut des ressources. « Notre chapeau 
est associatif, mais notre modèle économique est entre-
preneurial », explique Jean-Jacques Monfort, président de 
l’association. « Nos prestations sont nécessaires pour assurer 
notre fonctionnement. Que ce soit l’entretien d’espaces verts, 
la vente de composteurs, le restaurant, nous mettons notre 
expertise en avant, avec un petit truc en plus : l’Économie 
Sociale et Solidaire. Et le modèle associatif se justifie pour 
cette vertu : quand on gagne de l’argent, tout est redistribué à 
l’ensemble des salariés. » Une quinzaine de personnes forment 
le conseil d’administration, essentiellement des retraités.  
Car c’est sûr, il faut un peu de temps pour gérer une asso  
de cette taille, avec un budget de 13 millions d’euros.  
« C’est une responsabilité financière et humaine, mais le 
bureau peut s’appuyer sur des services compétents »,  
souligne Jean-Jacques Monfort.

Atelier self-défense organisé par Les Lannionnaises.

À l'atelier bois d'Émeraude i.d.
Lucie Bihet, présidente des Lannionnaises.

Les Lannionnaises

Émeraude i.d.
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Coup de 
projecteur

Facile
Peu compliqué
Compliqué

Des solutions pour in�ltrer les eaux pluviales

€ Coût

Entretien

Réalisation

Solutions d’infiltration fondées sur la nature
Solution d'infiltration secondaires /complémentaires
Mode de récupération d'eau

Bénéfique pour 
la biodiversité

Avoir si possible 3 couleurs de bulles car on est sur 3 
types de solutions di�érentes : 
- Jardins de pluie, noue et creux naturels = bulles 
couleur 1 (légende : solutions fondées sur la nature)
- revêtements perméables, tranchée drainante, 
toiture végétalisées et puits d'in�ltration = bulles 
couleur 2 (légende : solution d'in�ltration (à revoir 
peut-être)) 
- récupérateur d'eau et cuve = bulles couleurs 3 
(légende : mode de récupération d'eau) v

€
€€

La végétalisation permet de retenir 
et de tamponner l'eau de pluie. 
L’eau ensuite se déverse sur le sol 
avant de s’infiltrer ou peut être 
couplé à un dispositif d’infiltration

La toiture végétalisée

Des dépressions dans le jardin 
qui permettent de stocker l’eau 
puis de l'infiltrer lentement.

Les creux naturels

€

Enterré, il permet d’infiltrer 
l’eau en profondeur.

Le puits d’in�ltration

€€

Sur l’espace public, c’est une 
zone légèrement creusée et 
végétalisée qui récupère les 
eaux de la route et du trottoir. 

La noue

€

€

C’est un massif végétalisé qui 
permet à l’eau de s’infiltrer. 
Il doit supporter la sécheresse 
comme les fortes pluies.

Le jardin de pluie

Plus grande que le récupérateur d’eau 
et souvent enterrée, elle permet de 
stocker l’eau pour sa réutilisation dans 
les sanitaires, par exemple, et doit être 
couplée avec une solution d’infiltration.

La cuve de récupération

€
€€

Il permet de stocker l’eau de la toiture 
pour l’arrosage du jardin. 
Une fois plein,  le surplus se déverse 
sur le sol avant de s'infiltrer ou peut 
être couplé à un dispositif d'infiltration.

Le récupérateur d’eau

€

Gravillons, pavés avec joints perméables, 
béton et enrobés drainants... 
Ils permettent à l’eau de s’infiltrer directe-
ment dans le sol au niveau des allées, 
de la terrasse, de l’entrée du garage...

Les revêtements perméables

€€

Elle permet d’infiltrer l’eau dans les sols 
suffisamment perméables en profondeur. 
Elle peut aussi être réalisée sous l'entrée 
du garage ou les allées du jardin.  

La tranchée drainante

€
€€ Ces solutions peuvent être cumulées !  

Infiltrer l’eau de pluie dans sa 
parcelle : un enjeu pour la ressource

A
uparavant, l’eau de pluie qui avait ruisselé sur des 
toitures ou des surfaces imperméables était évacuée le 
plus loin possible dans des canalisations. Aujourd’hui, 
à Lannion comme ailleurs, on s’inquiète des risques 

d’inondation par ruissellement ou par débordement, sans 
compter que les réseaux vieillissants nécessitent rénovation. 
C’est pourquoi on préconise désormais de garder l’eau de 
pluie sur place, par infiltration.
En effet, avec la multiplication des aménagements urbains et 
l’étanchéité massive des sols, l’eau de pluie ne s’infiltre plus 
là où elle tombe. Cela facilite pourtant le rechargement des 
nappes phréatiques et préserve tant la qualité de l’eau que sa 
quantité, en revenant au plus près du cycle naturel de l’eau 
(infiltration naturelle, réduction des surfaces imperméabilisées 
et limitation du ruissellement).

L
e 29 novembre dernier, une vingtaine de jeunes électeurs 
se sont vu remettre leur carte électorale des mains du 
maire, Paul Le Bihan. Un geste symbolique qui marquait leur 
premier pas dans la vie citoyenne. Pour Thadée Robin, élève 

de Terminale pour qui la politique est un sujet largement abordé 
en famille, venir à cette cérémonie était important : « C’est un 
premier engagement. On sait l’importance de voter, je suis donc 
content d’être ici. » Il attend depuis quelque temps de pouvoir 
glisser son premier bulletin de vote dans une urne, et n’est pas du 
tout déçu que sa première fois sera à l’occasion d’une élection 
municipale : « J’habite Lannion et je vois les effets de la politique 
locale et des investissements municipaux à mon échelle », dit-il.

V
ous vous occupez de votre enfant à domicile et 
vous souhaitez qu’il rencontre d’autres enfants 
avant d’entrer à l’école ? Vous êtes à bout et vous 
apprécieriez un peu de temps pour vous ? Vous avez 

un imprévu et devez confier votre enfant en urgence ? Dans 
ces trois situations et bien d’autres, la halte-garderie Ti Loutig, à 
Ker Uhel, répond à vos besoins en offrant un cadre adapté pour 
les enfants de 2 mois et demi à 4 ans, pour quelques heures 
ou plus. Seul le jeudi est en journée continue.Les autres jours, 
les parents doivent récupérer leur enfant sur le temps de midi. 
Le tarif est calculé en fonction des ressources des parents, 
selon un barème défini par la Caisse Nationale d’Allocations 
Familiales. 

►�Pratique : ouverture le lundi, le mardi, le mercredi et le vendredi de 08:30 à 
12:30 et de 13:30 à 18:00 et le jeudi de 08:30 à 18:00.

►Contact : 02 96 48 00 11 - 99, rue de l'Aérodrome Ker-Uhel, Lannion

Thadée Robin a hâte d’utiliser sa carte électorale pour la première fois. Une nouvelle campagne de communication sur la halte-garderie s'affiche en ville.

Des jeunes 
électeurs 
engagés

La halte-garderie, 
pour souffler 
ou dépanner !

Concrètement, comment on fait ?
La Ville désimperméabilise les cours d’école, aménage des 
parkings drainants ou encore stocke l’eau de pluie pour les 
usages techniques. Mais chacun peut aussi agir à l’échelle de 
sa parcelle. Dans le jardin, des creux naturels peuvent stocker 
l’eau puis l’infiltrer lentement. Devant le garage, un revêtement 
perméable peut être installé (gravillons, enrobé drainant…),  
et on peut encore installer une toiture végétalisée, zone 
tampon pour l’eau de pluie avant de rejoindre le sol.  
Enfin, cuve ou récupérateur d’eau (dont les trop-pleins 
s’évacuent dans le sol) sont des équipements aujourd’hui 
largement démocratisés.

►�Pour en savoir plus, voir les ressources sur  
www.lannion-tregor.com et la vidéo  
en flashant le QR code ci-contre. 
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Recensement
Comme chaque année, une partie 
de la population de Lannion est 
recensée depuis le 15 janvier et 
jusqu’au 21 février. Les chiffres 
du recensement de la population 
permettent de connaître les besoins 
de la population actuelle (transports, 
logements, écoles, établissements 
de santé et de retraite, etc...) et de 
construire l'avenir en déterminant 
le budget des communes. Les 
personnes recensées cette année ont 
été prévenues par courrier.

►Informations au 02 96 46 76 89

Le Manoir a 
déménagé sur 
les quais
Depuis début janvier, les adolescents 
de 10 à 15 ans sont accueillis à 
l'ancien office du tourisme, quai 
d’Aiguillon, et non plus à Ker Uhel 
comme avant. « Nous espérons que 
cette relocalisation en centre-ville 
permettra de faciliter l’accès à tous 
les jeunes Lannionnais », note Régis 
Cabel, responsable du centre de 
loisirs des 10-15 ans. Le local est 
pour l’instant ouvert les mercredis 
après-midi et les vendredis en soirée. 
Les jeunes participent au fonction-
nement de la structure, proposant 
des activités, tout est donc encore à 
construire : le nouveau nom du local, 
les ouvertures du samedi, les veillées, 
les vacances, l'aménagement du lieu 
et ses règles...

►Contact : 06 81 62 54 24 ou 06 45 44 31 31

A
n deskadurezh eo ar mod pouezusañ d’ober d’ar brezhoneg 
chom bev. Frammet ha diorroet e vez ar c’helenn divyezhek er 
skolioù gant Ofis publik ar brezhoneg. En deiz hirie e sell ouzh 
tremen 18 000 skoliad ha skoliadez e Breizh, ar pezh n’eo ket 

paouezet da greskiñ abaoe ma oa bet digoret ar skol divyezhek kentañ 
ouzhpenn 30 vloaz zo. Muioc’h-mui a lec’hioù kelenn a vez savet ivez, 
en ouzhpenn 180 kumun.
Chañs o deus ar skolidi hag ar skoliadezed e Lannuon peogwir 
e c’hallont chom en hentad divyezhek galleg-brezhoneg, eus ar 
skol-vamm d’al lise. 257 a skolidi zo en hentad-se er skolioù publik e 
Lannuon e 2025-2026, er skol-vamm e Penn ar Ru hag er skol kentañ 
derez (skol-vamm ha skol-gentañ) e Sant-Rok (127 a skolidi en holl), er 
skolaj Charlez ar Govig (75 a skolajidi) hag el lise Feliks an Danteg (55 
a liseidi). Ur gwir deñzor eo evite !

►Evit gouzout hiroc’h war an deskadurezh divyezhek e Lannuon e c’hallit mont e 
darempred gant ar Renerezh deskadurezh ha Sport en niv. 02 96 37 76 28 pe dre bostel 
da devs@lannion.bzh.

Résumé :
Pour pérenniser l’usage de la langue bretonne, l’enseignement est le 
levier le plus important. L’enseignement bilingue à l’école concerne 
18 000 élèves en France sur plus de 180 communes. À Lannion, 257 
élèves sont scolarisés en filière bilingue publique en 2025-2026, de la 
maternelle au lycée : une vraie richesse pour eux !
►Plus d'infos : 02 96 37 76 28  - devs@lannion.bzh.

C
onformément à la loi, Lannion-Trégor Communauté 
(LTC) met en place des solutions de tri des 
biodéchets pour chacun, privilégiant le composteur 
de jardin ou le compostage partagé quand cela 

est possible. Pour les habitants du centre-ville de Lannion, 
une expérimentation a été menée avec des bacs en apport 
volontaire. Mais la fréquence des collectes et les contraintes 
logistiques de ce système ont amené vers une nouvelle 
solution, déployée cette fois à l’échelle du centre-ville élargi 
jusqu’à Pen ar Ru et sur le quartier de Ker Uhel.

Biodéchets et copeaux de bois
Ces bornes de compostage, qui ressemblent à des com-
posteurs, ont une capacité de 800 l, sont complètement 
étanches et hermétiques et sont relevables par une grue 
pour être facilement vidées. Pour les usagers, il suffit d’y 
vider ses biodéchets (sans sac plastique ni aucun autre 
déchet que biodégradable) et d’y ajouter un peu de copeaux 
de bois, puisés dans le réservoir intégré. « Cela démarre 
le pré-compostage des déchets et nous permet d’allonger 
le délai entre deux collectes », souligne Lorraine Coché, 
chargée de mission biodéchets à LTC. Une fois collecté, 
le compost terminera sa maturation sur la plateforme de 
compostage de Pleumeur-Bodou.

12 bornes à Lannion
Début février, 12 bornes de compostage sont installées dans 
la ville, le plus souvent à proximité des autres conteneurs 
de tri. Sept d’entre elles draineront les habitants du cen-
tre-ville élargi : Ursulines, Marc’hallach, halles et parking 
de Günzburg pour la rive droite, Caërphilly, Langonaval 
et Pen ar Ru pour la rive gauche. Cinq autres maillent 
le quartier de Ker Uhel. Les habitants concernés par ces 
bornes ont reçu un courrier dans leur boîte aux lettres, avec 
une invitation à retirer un bio-seau lors des permanences 
tenues par LTC ou la Régie de Quartiers (pour Pen ar Ru et 
Ker Uhel), afin de faciliter le transport des biodéchets. « Avec 
ces bornes, nous proposons une solution de tri pour les 
personnes n’ayant ni jardin ni site de compostage collectif 
près de chez eux », note Lorraine Coché. À chacun de s’en 
saisir pour réduire et valoriser nos déchets, diminuer notre 
impact environnemental et les coûts de gestion.

►�Infos pratiques, dates et lieux des permanences :  
www.lannion-tregor.com/vos-services/dechets/compostage-et-biodechets/

257 skoliad·ez e-barzh  
an hentad divyezhek  
publik e Lannuon Biodéchets : 

la collecte 
en centre-ville 

évolue

Les nouvelles bornes de compostage 
ressemblent à des composteurs 
classiques, avec une réserve de 
copeaux intégrée.
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À l'école Saint-Roch, toutes les classes sont bilingues (ici à la rentrée 2025).



Entre vous 
et nous 

Les 15 et 22 mars 2026 : 
élections municipales

et communautaires

AV I S  D E  C H A N T I E R  l  L A B O U R I O Ù  E  L A N N U O N E L  

Repérer les îlots de chaleur

F ace à la multiplication certaine des épisodes de fortes 
chaleurs, une étude a été lancée fin janvier pour identifier 
et agir sur les îlots de chaleur de la ville. Le travail du 

bureau d’études Verdi Ingénierie se décompose en deux phases. 
Le diagnostic (mesures de températures, morphologie de la 
ville, topographie, revêtements de sol, état de la végétation…) 
permettra d’identifier les points sensibles, ceux où la chaleur va 
monter comme ceux où, au contraire, la fraîcheur est présente. 

« Ensuite, un schéma directeur fera des préconisations sur la 
base de ce diagnostic et de nos orientations d’aménagement 
urbain. Les opérations d’urbanisme sont l’occasion de s’inter-
roger sur ces questions de confort thermique », note Guillaume 
Portero, responsable du service jardin et environnement. Un outil 
de modélisation permettra de visualiser le devenir d’un secteur, 
d’une rue, d’un parking. Si on y plante des arbres, quel impact cela 
aura ? Aussi, quelques sondes seront installées dans la ville pour 
mesurer la température et l’humidité, estimant le confort thermique 
d’un secteur. Une cartographie des îlots de chaleur et des parcours 
de fraîcheur sera également disponible en temps réel. Ces deux 
derniers éléments seront à terme accessibles en ligne pour tous.

Trois bornes Vigipirate

À l’entrée des rues piétonnes du centre-ville, deux herses 
Vigipirate sont installées depuis plusieurs années. Elles seront 
remplacées par trois bornes rétractables motorisées : en 

haut de la rue des Chapeliers et rue Duguesclin (à l’emplacement 
des herses actuelles) et en bas de la rue des Augustins. Ceci pour 
un double objectif : assurer la sécurité Vigipirate d’une partie du 
marché et lors des animations mais aussi favoriser la piétonisation 
de ces rues. « Nous constatons en effet que des véhicules y circulent 
alors que l’accès est interdit », note Erwan Ropars, directeur adjoint 
des services techniques. Les secours auront un accès permanent. 
Les riverains, commerces et livreurs devront solliciter les services 
techniques pour obtenir les moyens d’accès. 

Deux chantiers d’envergure s’achèveront  
au printemps

L ’aménagement de voies sécurisées pour les piétons et les 
cyclistes sur l’avenue de la Résistance ainsi que la réhabilitation 
et l’extension de l’Hôtel de Tonquédec pour y installer L’Imagerie 

sont les deux derniers grands projets du mandat. Ils s’achèveront en 
mars pour le premier, en avril pour le second. 

Avis de 
chantier
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Organisées tous les 6 ans, 
les élections municipales 
permettent de renouveler le 
conseil municipal, qui gère les 
affaires de la commune : voter 
le budget, organiser les services 
publics, décider des projets 
et travaux, etc. Sur le même 
bulletin de vote, les électeurs 
élisent les élus communaux et 
les élus communautaires qui, 
eux, siègeront à Lannion-Trégor 
Communauté.

Sur votre carte électorale 
• �le numéro et le lieu de votre bureau de 

vote sont indiqués
• �les nouveaux électeurs et ceux qui 

ont signalé un changement d’adresse 
recevront leur carte début mars par 
courrier

18 bureaux de vote  
sur 4 lieux 
• Hôtel de Ville
• Espace Sainte-Anne
• Maison des sports de Park Nevez
• Gymnase du collège Le Goffic
Ouverts de 8h à 18h en continu

Union Européenne 
Aux municipales,les ressortissants de 
l’Union Européenne inscrits sur les 
listes électorales votent aussi.

Procuration
• �démarche en ligne sur  

maprocuration.gouv.fr jusqu’à  
la veille de l’élection

• �authentification de votre identité en 
commissariat ou en gendarmerie si 
vous n’avez pas de carte d’identité 
numérique

Pour voter 
la carte d’identité est 
obligatoire.

Assesseurs et scrutateurs
Les citoyens lannionnais sont invités à aider au déroule-
ment des élections pour tenir les bureaux de vote sur 
des créneaux de 2h à 2h30 en journée (assesseurs) 
ou aider au dépouillement en soirée (scrutateurs), et 
ce dans les 18 bureaux de vote. Au total, environ 200 
personnes sont nécessaires pour le bon déroulement 
des élections. Ces fonctions sont assurées à titre gratuit, 
conformément au Code électoral. Pour s’inscrire, 
contacter l’État civil au 02 96 46 64 46.

Les anciennes herses seront remplacées par des bornes Vigipirate rétractables.

Végétaliser les espaces de récréation (ici à l'école Morand) fait baisser la température 
dans la cour.
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Agenda
G uy Le Gal a commencé à sculpter le bois en 2002 :  

un premier contact sur une bûche d’if révèle une envie 
de créer chez ce professeur de mathématiques. De 

la sculpture de formes fluides et épurées, il s’initie ensuite 
au tournage sur bois, mêlant ces deux techniques sur une 
même œuvre. Aujourd’hui, Guy Le Gal y associe également des 
matières, des collages, de l’acrylique ou de la peinture à l’huile. 
Étienne Lavigne a été architecte avant de devenir artiste. 
Pigments et terres collectés lors de ses voyages, papiers et 
végétaux sont à la base de son travail, enraciné dans un 
monde concret. L’expérimentation est primordiale pour lui :  
ramasser les terres, les affiner, fabriquer les papiers… Il compose 
une œuvre abstraite, fondée sur son attrait pour les pigments et la 
création du papier, dont le rythme bat la mesure des couleurs. 
Cette nouvelle exposition fait se rencontrer deux univers aux 
œuvres texturées et naturelles.

► �Du mardi au samedi de 14h à 18h ainsi que les jeudis et samedis matins 
de 10h à 12h30.

En février
Braderie des commerçants - les 6 
et 7 février en centre-ville.

Portes ouvertes du lycée Félix 
Le Dantec - le 6 février de 17h 
à 19h30 et le 7 février de 9h à 
12h30.

Portes ouvertes de l’Institut de 
Formation des Professionnels de 
Santé - le 7 février de 9h30 à 16h 
au centre hospitalier.

Salon du livre jeunesse - le 7 
février à l’Espace Sainte-Anne : 
auteurs, illustrateurs, animations, 
etc. Organisé par Le temps des 
guimauves et le service culturel.

Don du sang - du 9 au 11 février 
et du 30 mars au 1er avril, de 14h à 
18h30, salle des Ursulines. Prendre 
rdv sur https://dondesang.efs.
sante.fr.

Tournoi international de tennis 
ATP M15 - du 15 au 22 février, 
par le club Lannion Tennis. Infos : 
https://tropheeverandasdutregor.
com/

Fête foraine - du 14 février au 8 
mars, sur le parking de Günzburg.

À la chapelle 
des Ursulines
Textures - de Guy Le Gal, sculpture sur bois, et
Étienne Lavigne, papiers, terres et pigments
Du 31 janvier au 4 avril 

En mars
Job Connect - le 3 mars de 13h à 17h30 
dans la salle des Ursulines. Rencontrez les 
entreprises innovantes et industrielles de 
Lannion pour emplois, alternances... Infos sur 
https://www.ft-brestbretagneouest.bzh

Portes ouvertes ENSSAT et IUT - le 7 mars 
de 9h à 17h, sur les sites des écoles.

Le carnaval des animaux - spectacle d’Alex 
Vizorek et le duo Jatekok, samedi 7 mars 
à 20h au Carré Magique. Des surprises 
pendant la soirée ! Infos et tarifs sur  
www.carre-magique.com.

 Théâtre - les 13, 14 et 15 mars à la maison 
de quartier de Servel, pièce présentée par 
Les Eservelés, de l’Amicale laïque de Servel.

Marche gourmande - au centre-ville, le 
samedi 21 mars, départ à 11h30 au parc 
du Stanco. Organisé par les étudiants de 
l’ENSSAT. Tarif : 15 € / réduit 12,5 €.

Kayak Coupe de France N3 - le 22 mars au 
stade d’eau vive, de 9h à 16h, organisé par 
le Lannion Canoë Kayak.

En avril
Marmouzeries de printemps - les 3 et 4 
avril, sur le thème de l’eau dans tous ses 
états, à l’Espace Sainte-Anne et à la Base 
Sports Nature : spectacles, animations, sports. 

Fest4Game dimension Japon, 15e édition 
- du samedi 4 avril 10h au dimanche 5 avril 
16h, à l’ENSSAT (place de Viveiro), entrée 
libre. Le jeu sous toutes ses formes ! 
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À la galerie de 
l’Espace Sainte-Anne 
Exposition de L'Imagerie

À l'atelier des 
Ursulines
• �Du 10 au 22 février 2026 : 

Daniel Tallec Mell 

• �Du 24 février au 8 mars : 
Dominique Pluzin

• �Du 10 au 22 mars :  
Claire Bruniaux

• �Du 24 au 29 mars :  
Éric Le Guen 

Le Fond du ciel - de Fred Margueron, avec les 
enfants du centre de loisirs de Beg Léguer
Du 2 au 28 février

E n juillet 2025, le photographe Fred Margueron a mené 
pendant une semaine une série d’ateliers de pratique 
artistique auprès d’une trentaine d’enfants de 6 à 

11 ans du centre de loisirs de Beg Léguer, situé tout près 
de la plage. À partir d’éléments trouvés dans les espaces 
naturels proches (écorces d’arbre, aiguilles de pin, fougères, 
cailloux, etc.), les enfants ont réalisé des assemblages et des 
empilements de formes. Une fois ces sculptures éphémères 
terminées, un fond était choisi, puis les natures mortes étaient 
photographiées collectivement, directement sur la plage.

► �Entrée libre aux horaires d'ouverture de l'Espace Sainte-Anne.
► �Ce projet a été mis en œuvre dans le cadre du dispositif « Été culturel » 

soutenu par la DRAC Bretagne.

Stages sportifs 
en février

Pendant les vacances de février, 
les animateurs sportifs de la 
Base Sports Nature proposent 
des stages pour les enfants de 
8 à 14 ans : VTT, carabine laser, 
kayak, escalade… 
 
► �Toutes les infos sur  

https://www.lannionsportsnature.bzh.

K'fé des aidants
Tous premiers jeudis du mois 
à 14h hors vacances scolaires, 
rendez-vous à l'Espace Sainte-
Anne pour un temps de répit 
pour les aidants. Transport 
adapté et relais possible à 
domicile auprès de la personne 
que vous aidez, sur demande.
Informations : 06 80 81 12 90.



Besoin Besoin dede  
souffler ?souffler ?
Pensez à Ti Loutig,Pensez à Ti Loutig,
    Halte-garderie    Halte-garderie

pour des enfants et des parents épanouis !pour des enfants et des parents épanouis !

www.lannion.bzh

Enfants de 2 mois et demi à 4 ans Enfants de 2 mois et demi à 4 ans 

Contact : 02 96 48 00 11

99, rue de l'Aérodrome Ker-Uhel, Lannion 
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